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La Mife de Belfort •• Salon 
Studyrama • Un atelier 
des savoir-faire • Initiative 
Franche-Comté • «A la 
conquête de l’Est» • • 
La Scène nationale de 
Besançon • L’artothèque 
de Montbéliard • etc
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03Bons plans

Le prochain numéro sera disponible 
le 26 décembre en supplément

de l’Est Républicain et
le 28 en supplément du Progrès

Un petit 
voyage à 
Lyon pour 

la célèbre fête 
des lumières ? 
Avec Arbois 
tourisme, les 
détenteurs 
d’une carte 

Avantages jeunes bénéfi cie d’un aller-retour 
le 8 décembre depuis Besançon à 29 euros au 
lieu de 35 (un supplément est appliqué pour 
les autres localités). Renseignements
et conditions : 03 84 66 09 35.

Fête des lumières

Bon plan carte
Avantages jeunes

P our trouver des infor-
mations sur l’emploi ou 
la formation, il est sou-
vent nécessaire de cou-
rir d’un endroit à l’autre 

pour consulter les différents orga-
nismes compétents.
A Belfort, un lieu commun, la 
Maison de l’information de l’em-
ploi (Mife) a permis de créer une 
synergie entre les acteurs locaux 
qui oeuvrent dans ce secteur et 
ainsi proposer au public un service 
global d’information sur la vie pro-
fessionnelle. Mission locale, Plie 
(Plan local pour l’insertion et l’em-
ploi), DLA (Dispositif local d’ac-
compagnement) : pas moins de 
45 personnes accueillent le public 
en recherche d’information ou de 
conseil. Cap Emploi est égale-
ment installé dans les locaux de la 
Mife. Cet organisme propose un 
accompagnement à tous les tra-

vailleurs handicapés qui souhaitent 
s’orienter, se former. Ou accéder à 
l’emploi.
Parmi les structures présentes à la 
Mife, la Cité des métiers constitue 
un centre de ressources pour tous 
ceux qui s’interrogent sur leur vie 
professionnelle actuelle ou à venir. 
Cet espace libre, anonyme et gra-
tuit est accessible sans rendez-vous. 
Il propose une large documentation 
sur les métiers. «Cet espace met à 
disposition du public des ouvrages, 
magazines, CD-rom sur la décou-
verte des métiers, l’accès à l’emploi 
ou la recherche d’emploi» explique 
la documentaliste Claire Privat.
Un conseiller est également pré-
sent en permanence pour répondre 
à toute question allant des pre-
mières étapes de la conception à la 
concrétisation du projet profession-
nel. Grâce à de nombreux partena-
riats locaux, les conseillers peuvent 

aussi guider le public vers d’autres 
interlocuteurs pour les questions 
spécifi ques.
«Nous organisons régulièrement 
des journées-rencontre sur des 
thèmes particuliers pour que les 
jeunes puissent se confronter à la 
réalité d’un métier ou d’un sec-
teur d’activité». Le 11 décembre 
prochain, une journée sur le thème 
«travailler en Suisse» réunira les 
acteurs spécialisés dans le domaine 
du travail frontalier. En janvier, ce 
sont les «métiers de l’animation» 
qui seront mis en avant. La page 
facebook Cité des métiers de Belfort 
permet au public de rester informé 
des animations et nouveautés.

Katia Mairey

Maison de l’information de la formation 
et de l’emploi : un lieu unique
Ouverte à tous, la Mife de Belfort regroupe les organismes compétents dans le domaine de la 
formation et de l’emploi. Parmi eux, la Cité des métiers, un centre de ressources incontournable.

Quelle voie choisir ? 
L’université, une école, une 
formation en alternance, un 
cursus à l’étranger ? Quelle 

formation pour quel métier ? Que 
faire après un bac + 2 : pour-
suivre ses études ou entrer dans la 
vie active ? Comment se réorien-
ter après une année d’échec ? Afi n 
de répondre à toutes les questions 

des jeunes (et de leurs parents) 
en matière d’orientation et de les 
accompagner dans leur démarche, 
Studyrama accueille cette année 
une quarantaine d’établisse-
ments (représentant près de 200 
formations postbac) : Université, 
IUT, BTS, prépas, écoles de com-
merce et d’ingénieurs, écoles de 
métiers, CFA... L’occasion pour les 

lycéens et étudiants de connaître 
ses établissements mais aussi 
les métiers auxquels ils mènent, 
d’échanger avec des professionnels 
et des spécialistes de l’orientation. 
Soutenu par la Ville de Besançon, 
l’Université de Franche-Comté, le 
Crij et le Crous, le salon propose 
également des offres de jobs, de 
stages et de logements.

1ER DÉCEMBRE CONCERT
«I am a band» est le projet atypique du 

guitariste Fabien Bréart qui a fait ses armes 
dans différents groupes dont The Lost 

Communists. Il défend aujourd’hui un show 
inspiré des one-man-band inventés par les 

bluesmen noirs. En apéro concert au
Café des sports de Scey-sur-Saône (1 h). 

Infos 03 84 75 80 29.

3 ET 11 DÉCEMBRE «JE CHANTE»
Deux causeries organisées par la Rodia, à 
Besançon, autour de l’écriture de paroles 

et du chant : diffi cultés, rythme, musicalité, 
techniques d’écriture sont abordées à propos 

de l’anglais le 3 avec Susan Severson, sur 
le français le 11 avec Pascal Mathieu. Places 

limitées. Infos, 03 81 87 86 05.

7 DÉCEMBRE CONCERT
Les inouïs du Printemps de Bourges sont des 
rendez-vous régionaux présentant les groupes 

en lice pour aller au Printemps de Bourges. 
Pour la Franche-Comté, c’est au Moloco 

(Audincourt). A partir de 20 h 30.
Infos, 03 81 30 78 30.

8 DÉCEMBRE ASTRONOMIE
Conférence à l’Observatoire de Besançon à 
14 h 30. Pour connaître l’histoire de la Voie 
lactée, de la naissance des premières étoiles 
à nos jours, avec Annie Robin, directrice de 

recherche. Infos, 03 81 66 69 06.

12 DÉCEMBRE MUSIQUE EN LIBERTÉ
Les artistes du pôle de composition et 

de création du conservatoire du Pays de 
Montbéliard investissent le bar du Moloco 
(Audincourt) pour un cocktail de musiques 

sans barrières : performances, impros, 
créations, installations au menu. Premier 

rendez-vous le 12/12 à 19 h.
Infos, 03 81 30 78 30

13 DÉCEMBRE RADIO
Pour le 15e anniversaire de Radio campus 
Besançon, émission en direct ouverte au 

public, avec chroniques spectacles et concerts 
jusqu’à minuit à la maison des étudiants (à la 

Bouloie). Réservation conseillée au
03 81 48 46 61. A écouter sur 102.4 FM.

18 DÉCEMBRE ATELIER ÉCO-CITOYEN
Connaître le comportement des oiseaux 

et apprendre à construire un nichoir 
adapté : atelier à 18 h 30 à la maison de 

l’environnement de Franche-Comté. Places 
limitées, 03 81 50 25 69 

18 DÉCEMBRE JAZZ
Soirée jazz au campus à partir de 20 h au 
Café international, cité Canot à Besançon 

(infos, 03 81 48 46 61)

> Mife, place de l’Europe à Belfort.
> Cité des métiers, ouvert les mardis, mercredis et jeudis de 13 h 30 à 17 h 30 et les vendredis et samedis 

de 9 h à 12 h. www.facebook.com/citedesmetiersbelfort/info

6e salon Studyrama des études supérieures
– 1er décembre de 9 h 30 à 17 h 30 à Besançon - Micropolis –

L’entrée est libre, il suffi t de retirer son invitation gratuite sur www.studyrama.com (rubrique salons).
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COORDONNÉES DU RÉSEAU INFORMATION JEUNESSE DE FRANCHE-COMTÉ
Crij (Centre Régional d’Information Jeunesse) 27 rue de la République 25000 Besançon 03 81 21 16 16
Cij (Info Jeunesse Jura) 17 place Perraud 39000 Lons-le-Saunier 03 84 87 02 55
Cij (Centre Information Jeunesse) 1 rue de Franche-Comté 70000 Vesoul 03 84 97 00 90
Bij (Belfort Information Jeunesse) 3 rue Jules Vallès 90000 Belfort 03 84 90 11 11
Bij (Bureau Information Jeunesse) 2 avenue des Alliés BP95287 25205 Montbéliard cedex 03 81 99 24 15

Vous avez une question sur la formation, l’emploi, la santé, le sport, les loisirs, la culture ou tout autre domaine lié à la jeunesse en Franche-Comté ?
Le réseau information jeunesse vous répond, en direct dans ses locaux, par téléphone ou par mail (il suffi  t d’envoyer votre demande sur www.jeunes-fc.com).www.jeunes-fc.com

Information jeunesse

« J’aimerais avoir des informations « J’aimerais avoir des informations 

sur les séjours au pair à l’étranger sur les séjours au pair à l’étranger 

pour améliorer mon anglais. Je ne pour améliorer mon anglais. Je ne 

sais pas comment me renseigner,sais pas comment me renseigner,

il y a beaucoup d’agences comme il y a beaucoup d’agences comme 

Oliver Twist, Pebbles, etc. »Oliver Twist, Pebbles, etc. »

Le séjour au pair permet de vivre de 3 à 12 mois dans 
une famille étrangère (les jeunes partent en 
moyenne 10 mois). Offi ciellement, il faut être âgé 

de 17 à 30 ans, mais les familles privilégient les fi lles 
majeures ayant le permis de conduire. La personne au 
pair est nourrie, logée et indemnisée (argent de poche) 
en contrepartie de garde d’enfants et d’une aide aux 
tâches ménagères.
Il n’y a pas d’organismes implantés en Franche-Comté. 
Pour partir, il est conseillé de passer par une agence 
membre de l’union française des agences au pair, signa-
taires d’une charte, garantissant la légalité et le sérieux 
du séjour, une description préalable de la famille d’ac-
cueil, du temps de travail et des conditions d’héberge-
ment, un contact et des conseils en cas de problème. La 
liste des organismes signataires est sur le site www.
ufaap.org. Les plus proches sont situés à Lyon (Au pair 
fl y et les Enfants d’abord).

« J’aimerais avoir des renseignements « J’aimerais avoir des renseignements 
sur l’aide Mobili-jeune. Je suis sur l’aide Mobili-jeune. Je suis 
scolarisé à Besançon en BTS en scolarisé à Besançon en BTS en 
alternance mais mon entreprisealternance mais mon entreprise

se trouve loin de Besançon, doncse trouve loin de Besançon, donc
j’ai déjà mon appartement et cette j’ai déjà mon appartement et cette 
aide pourrait vraiment m’aider. »aide pourrait vraiment m’aider. »

« Où trouver le calendrier des « Où trouver le calendrier des 
concours de la fonction publique ? »concours de la fonction publique ? »

Implanté dans 23 
localités franc-com-
toises, le réseau in-
formation jeunesse 
va désormais dupli-

quer cette présence sur le 
net. Parallèlement au portail 
de la jeunesse, qui demeure 
le vecteur des infos concer-
nant l’ensemble des jeunes 
en Franche-Comté, des sites 
vont délivrer des infos et des 
services plus locaux. Des in-

Jeunes-fc, hébergeur 
de sites Internet
Le réseau Ij lance des sites locaux. Et permet à chacun de créer le sien sous 
la bannière jeunes-fc.com

Brève

Brèves
fos hébergées sur le portail de 
la jeunesse mais qui gagnent 
en visibilité lorsqu’on centre 
sa recherche sur une  loca-
lité. Par exemple, celui qui 
veut savoir ce qui se passe 
uniquement à St-Loup-sur-
Semouse ou  à Giromagny 
aura un accès direct à cette 
information par l’intermé-
diaire du site.
 Deux premiers sont déjà 
ouverts : ceux d’Info jeu-

nesse Jura à Lons-le-Sau-
nier et du Point info jeunesse 
de Planoise à Besançon. 
D’autres adresses vont suivre 
très prochainement.
Ces sites peuvent également 
être thématiques ou événe-
mentiels. C’est par exemple 
le cas du dispositif Energie 
jeune-Besançon qui a déjà 
son espace dédié. Une option 
qui permet à chacun, même 
hors réseau IJ, de créer son 

propre site (après validation 
par l’administrateur). La  
possibilité est ouverte à tous, 
à condition que le site pres-
senti ait un rapport avec la 
jeunesse franc-comtoise. Il 
donne tout loisir aux jeunes 
et à ceux qui s’adressent aux 
jeunes, de créer une adresse 
permanente ou momentanée 
pour communiquer sur une 
activité ou un événement.
 L’utilisation est très pra-

Pages 
d’accueils du 
Cij de Lons le 
Saunier (à g.) 
et du Pij de 

Planoise.

SIDA
Le Centre information 

jeunesse de la Haute-
Saône organise une journée 
d’information et de 
prévention sur le sida
le 4 décembre à Vesoul 
(1 rue de Franche-Comté).
De 10 h à 12 h et
de 14 h à 16 h, plusieurs 
actions sont proposées :
ateliers «risques sexuels», 
«qu’est-ce que le 
dépistage», «boîte 
magique», présence 
d’étudiants de l’Ifsi pour 
répondre à toute question, 
projection du DVD «la 
Répèt’amour & comédie», 
exposition, préservatifs 
gratuits.
Entrée gratuite, ouverte 
à tous, (réservation obligatoire 
pour les groupes). Infos, 03 84 
97 00 90.

FEMMES ET SPORT
Comme chaque année en 

Franche-Comté, la direction 
régionale des Sports et le Cros 
récompensent des initiatives ou
des acteurs favorisant la pratique 
féminine sportive. La remise des 
prix, suivie d’une intervention 
musicale, est ouverte au public.
Elle a lieu le 6 décembre à 18 h 
30 à la Maison régionale des sports, 
3 avenue des Montboucons à 
Besançon (03 81 48 36 50).

GRANDES ÉCOLES
Studyrama organise le 1er salon 

des Grandes écoles samedi 1er 
décembre à Strasbourg (Palais de 

la musique et des congrès). Pour 
connaître ces écoles et leur cursus, 
leurs conditions d’admission, leurs 
débouchés, etc. Entrée libre sur 
invitation à télécharger sur 
studyrama.fr

TRANSPORT ET 
LOGISTIQUE

Avec 647 établissements et près 
de 11 000 salariés, la branche 
transport-logistique représente
4 % de la population active 
concurrentielle en Franche-
Comté. Un secteur de poids dont 
les besoins en emploi et en 
formation sont nombreux. La 
délégation régionale de l’AFT, qui
a pour mission le développement

de la formation professionnelle dans 
le secteur, vient d’ouvrir un blog 
régional dédié : http://
blogfranche-comte.aft-iftim.com. 
L’ambition de ce blog est d’offrir un 
espace de convergence des 
informations aux professionnels, 
partenaires publics et institutionnels 
et grand public, en termes 
d’actions, d’emploi, de formation, 
d’orientation.

AGRICULTURE
Le 6 décembre, le Legta Edgar 

Faure de Montmorot (39) organise 
une journée «techniques 
alternatives et fi lières bio» 
autour de la luzerne : ses atouts, sa 
valorisation. Infos, 03 81 54 71 54.

Le plus simple est de se rendre sur le site http://
concours.fonction-publique.gouv.fr. Outre le ca-
lendrier (mentionnant les intitulés, les catégories, 

le type de recrutement, le niveau requis, les dates d’ins-
cription et de retrait des dossiers), le site donne toutes 
les infos utiles : conditions d’accès, étapes à suivre, pu-
blications liées.
En complément, on peut aussi se rendre sur le site www.
cnfpt.fr, le Centre national de la fonction publique terri-
toriale étant chargé des concours des administrateurs, 
des conservateurs du patrimoine, des conservateurs de 
bibliothèque et des ingénieurs en chef (www.cnfpt.fr/
site/fr/concours/ rubrique calendrier prévisionnel)
Enfi n, certains concours ont été transférés aux centres 
départementaux de gestion (CDG). Pour les connaître, 
il faut se rendre sur http://concours.fncdg.com où l’on 
peut faire une recherche fi ltrée par région, 
département, catégorie, fi lière, 
concours et type d’accès.

L’aide mobili-jeunes s’adresse aux moins de 30 ans 
en formation en alternance (apprentissage, contrat 
de professionnalisation...) dans une entreprise pri-

vée du secteur non agricole. Il s’agit d’une subvention 
versée au locataire d’un montant maximum de 300 eu-
ros par trimestre pendant 6 à 
18 mois. La demande est à 
présenter dans un délai de 
3 mois à compter de la 
date de démarrage du cycle 
de formation. 
Pour monter un dossier 
de demande, il faut 
s’adresser aux Cil 
(comités interpro-
fessionnels du loge-
ment). Il y a 7 
adresses dans la ré-
gion, listées sur www.
actionlogement.fr

tique : le site peut être éla-
boré en quelques clics, sans 
connaissance html ou php.
 Pour trouver les sites, on 
peut se rendre sur le portail 
www.jeunes-fc.com, rubrique 
réseau information jeunesse 
(les adresses se trouvent dans 
les coordonnées de chaque 
structure).
 On peut aussi utiliser un 
moteur de recherche, les 
adresses étant toutes du type 
http://ijnom.jeunes-fc.com. 
Exemple pour Lons-le-Sau-
nier : http://ijlonslesaunier.
jeunes-fc.com

Pour créer son propre site sur 
jeunes-fc : 03 81 21 16 00.



>>> ElectrotechnicienMétier pa
ge 06 pa
ge 07Métier

P
h

o
to

s 
L.

C
h

ev
ie

t K
R

Im
ag

es
 p

re
ss

e

Dépannage et maintenance
font également partie de leurs
compétences.

Jean-Luc Lamboley. “Aujourd’hui les armoires contiennent
de moins en moins de câblage”.

SNCF. Aujourd’hui, ce sont
plutôt des concepteurs d’au-
tomatismes avec des compé-
tences qui s’étendent à la
domotique, à l’efficacité éner-
gétique, qui intègrent l’infor-
matique».
En tant que techniciens, leur
rôle est d’abord d’analyser les
besoins sur un site ou un chan-
tier puis de concevoir les auto-
matismes programmables, le
réseau, la distribution d’éner-
gie, enfin de superviser leur
installation. Ils travaillent dans
des bureaux d’études, des fabri-
cants de matériels ou dans le
domaine de la maintenance.
Aujourd’hui, les équipements
électriques, qu’ils soient des-
tinés à l’éclairage, au chauf-
fage ou à l’alimentation de
machines, ont de moins en
moins de câblages, des auto-
matismes de plus en plus sou-
ples et de plus en plus fiables.

Leur omniprésence et la main-
tenance qui l’accompagnent
rendent les perspectives de la
profession très solides.
«Récemment, nous avons
contribué à mettre en place les
automatismes pour réguler les
écluses d’une quinzaine de bar-
rages en Haute-Saône, donne
pour exemple Jean-Luc
Lamboley. Il a fallu placer les
capteurs adéquats, concevoir
l’armoire de commande, amé-
liorer la télédiffusion des infos.
Désormais, tout est supervisé
depuis un seul centre, à Rupt-
sur-Saône. C’est une gestion
plus optimisée et moins de
manutention». Au point de
départ de l’étude, de la mise
en oeuvre et de l’utilisation des
équipements électriques, les
électrotechniciens ont forcé-
ment un rôle très

important à jouer dans
la gestion de l’énergie. Jean-
Luc Lamboley cite l’exemple
d’une grande entreprise où l’ins-
tallation d’automatismes pour
gérer la ventilation a permis
des gains de 30 à 40 % d’éner-
gie. Autre exemple, des auto-
matismes réduisant
graduellement la tension des
éclairages publics pendant la
nuit : «Là aussi, on gagne 30
à 40 %».
L’image de ce métier est peut-
être différente de la réalité. «Les
techniciens conçoivent mais ce
ne sont pas eux qui câblent. Ils
font surtout des schémas, pré-
parent et supervisent les chan-
tiers. Ce n’est pas physique du
tout et donc très ouvert aux fil-
les. Malheureusement, il y en
a très peu, au maximum une
par promo. C’est dommage».

SS..PP..

BTS 2e année, en épreuve d’organisation de chantier. L’électrotechnicien conçoit une installation puis supervise
sa mise en oeuvre.

D
eux ans d’études
après le bac et la
certitude de trou-
ver du travail.
Voilà les perspec-

tives offertes par le BTS élec-
trotechnicien. Au lycée Belin,
à Vesoul, Jean-Luc Lamboley
constate pourtant que cette for-
mation «n’attire pas énormé-

ment les jeunes. Mais cela a
toujours été le cas». Professeur
référent de la section, il a vu
le métier évoluer très rapide-
ment avec les progrès techni-

ques récents. «Au départ, les
électrotechniciens étaient spé-
cialisés pour travailler sur de
grosses puissances dans des
organismes comme EDF ou la

«préparer
et superviser
les chantiers»

L’électrotechnicien intervient aussi bien dans l’industrie que dans
l’habitat, les commerces, les travaux publics.

Pour entrer en BTS, l’idéal est de passer par un bac STI 2D ou un bac pro.
Beaucoup d’élèves poursuivent en licence pro.

Vu l’omniprésence des installations électriques, le métier a un avenir sûr.
Reportage au lycée Belin, à Vesoul.

Concepteurs
d’automatismes
Concepteurs
d’automatismes

O riginaire de
Baume-les-
Dames, Romain

a obtenu un BEP
électrotechnique puis un
bac pro avant d’entrer
en BTS au lycée Belin.
«Je voulais continuer
après le bac pro pour
avoir au moins un BTS
mais ensuite, je pense
m’arrêter, j’ai envie de
travailler». Visiblement,
Romain a trouvé sa voie
depuis longtemps. «Je
connaissais par mon
père, qui est dans cette
branche. Ma formation
m’a permis de vraiment
voir comment ça se
passe dans le monde
professionnel et cela me
plaît vraiment. Ce n’est
pas difficile si l’on est
rigoureux, travailleur,
sérieux».

Romain, 22 ans

BTS électrotechnicien en Franche-Comté
> Lycée Edouard Belin, 18 rue Edouard Belin, 70000 Vesoul cedex (03 84 75 53 23,
artic.ac-besancon.fr/lycee_edouard_belin
> Lycée Viette, 1 bis rue Pierre Donzelot, 25200 Montbéliard cedex (03 81 99 84 84,
www.lyceeviette.fr)
> CFAI Nord Franche-Comté, 5 rue du Château, 25400 Exincourt (03 81 32 67 22,
www.cfai-nfc.com)
> Lycée Jacques Duhamel, rue Charles Laurent Thouverey, 39100 Dole cedex
(03 84 79 78 00, missiontice.ac-besancon.fr/lycee_duhamel

Pour un débutant, le salaire brut minimal
est d’environ 1700 euros.

Les salairesLes salaires Qualitésrequises

FormationsFormations
en Franche-Comté

- Concentration
- Sens de l’organisation
- Etre structuré dans le raisonnement
- Patience et persévérance
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Le 4 décembre, un 
rendez-vous régional 
est organisé à la CCI 
du Doubs. Selon 
son statut, chacun 
pourra rencontrer 
des structures et des 
jeunes, trouver ou 
proposer une mission, 
mieux connaître le 
dispositif.

Rappel. Depuis 2010, 
le service civique a pris 
la suite du service civil 
volontaire. Il donne 
aux jeunes de 16 à 
25 ans l’opportunité 
d’effectuer des missions 
de 6 à 12 mois dans 
des associations, des 
fondations, des ONG ou 
des organismes publics.

Ces missions d’une 
durée minimum de 24 h 
hebdomadaires passent 
par deux notions : 
le volontariat et 
l’engagement.

• Elles sont 
indemnisées 
(465,83 euros de 
l’Agence du service 
civique, 103,90 euros 
de la structure d’accueil 
et, sous conditions, 
une bourse d’Etat de 
106,04 euros).

• Elles privilégient 
l’intérêt général et le 
service rendu à la société 
dans des domaines aussi 
divers que la culture, 
le sport, les loisirs, 
l’humanitaire, l’éducation, 
l’environnement, la santé.

• Elles entrent dans 
le décompte de la 
retraite et peuvent 
être reconnues dans
un livret de compétences, 
un cursus universitaire 
ou une VAE. Sans 
compter l’expérience 
professionnelle 
occasionnée, souvent la 
première pour les jeunes. 

Des offres de missions 
sont disponibles 
en permanence. On 
peut les consulter et y 
répondre sur le site www.
service-civique.gouv.fr

Rendez-vous
le 4 décembre,
de 14 h à 19 h,
CCI, 46 avenue 
Villarceau à Besançon
Entrée libre.
Infos, offres de 
mission et tables 
rondes à suivre sur 
Radio campus 
Besançon, 102.4 fm.

E tudiante en gra-
phisme à l’Ecole 
Régionale des 
Beaux Arts, Maud, 
Caeiro, 26 ans, était 

à la recherche d’un stage qui 
lui permette de valoriser les 
connaissances acquises en 
formation et de découvrir 
de nouveaux horizons. Une 
opportunité que lui a four-
nie l’association bisontine 
Juste ici, qui organise le fes-
tival Bien urbain. «Ma mis-
sion était de faire participer 
des personnes qui n’ont pas 
forcément accès à ce type 
d’événement. Par exemple, 
j’ai organisé des visites pour 
des résidents du foyer-loge-
ment de Marulaz. Je suis 
allée leur proposer l’idée et 
j’ai adapté la visite. J’ai aussi 
invité et accueilli des jeunes 
en recherche d’emploi qui 
viennent très peu au centre-
ville. Le but était de leur faire 
découvrir autre chose».
Une action qui s’inscrit par-
faitement dans la charte des 
valeurs du service civique qui 
défend   la diversité, la soli-
darité, la mixité ou encore le 
lien social. «Un inspecteur 
du service civique est d’ail-
leurs venu me voir pour véri-
fi er que ma mission répondait 
bien à mes attentes, à celles 
de l’association et du dispo-
sitif» poursuit Maud. «J’y ai 
appris beaucoup de choses. 
J’ai découvert les acteurs 

«J’ai beaucoup appris pendant 
mon service civique»

Maud Caeiro, 

étudiante aux 

Beaux Arts 

de Besançon, 

vient de 

réaliser son 

service civique 

dans le cadre 

du festival 

culturel Bien 

urbain. Une 

expérience 

enrichissante 

et à inscrire 

sur le CV.

Valoriser les 

connaissances 

acquises

culturels locaux, comment 
s’organise la gestion de la 
culture dans une ville, com-
ment fonctionne une associa-
tion culturelle... De plus, j’ai 
pu rencontrer des graphistes 
avec qui j’ai échangé pour 
mieux connaître ce métier». 
Après un stage de trois mois 
à Shanghai et un stage auprès 
de la photographe parisienne 
Elene Usdin, cette expérience 

constitue un nouveau volet de 
la carte de visite de la jeune 
graphiste. Après cette mis-
sion de six mois, Maud se 
consacre désormais pleine-
ment à son projet de 5e année 
d’études. Elle est aussi l’une 
des fondatrices du collectif de 
jeunes artistes CTRL+E qui 
travaille actuellement sur un 
projet mêlant plusieurs médias 
(photo, vidéo, illustration).

• Association Echel à Nans-sous-Ste-
Anne recrute service civique à partir de 
janvier 2013 pour participer à la promotion 
des haies et à la sauvegarde de la biodiversité 
locale (contribution à la mise en place de
la «Trame verte et bleue» dans la vallée du 
Lison).

• Réussir ensemble (Audincourt) 
recrute service civique à partir de 
décembre 2012 pour proposer 
des activités de culture scientifi que 
et technique dans le cadre de 
l’accompagnement scolaire.

• Le service départemental 
d’incendie et de secours du Doubs 
recrute service civique à Besançon à partir 
de décembre 2012 pour promouvoir 
l’engagement des sapeurs-pompiers 
volontaires auprès de la population et 
valoriser leur image pour favoriser le 
recrutement.

• Tri (Traitement recyclage insertion) 
à Quingey recrute service civique à partir 
de janvier 2013 pour la valorisation d’un 
espace atelier «bois».

• L’association Maison commune la 
Marjorie à Lons-le-Saunier recrute deux 
volontaires en service civique. Missions : 
recréation de liens intergénérationnels 
et contacts personnalisés avec les 

personnes âgées isolées, création d’un 
point info santé pour un large public, 
organisation de manifestations créant le 
lien social intergénérationnel et promotion 
d’actions de solidarité, aide aux devoirs et 
activités socioculturelles pour les enfants ; 
accompagnement des familles. Contact :
03 84 47 58 15.

• La Banque alimentaire du Jura 
recrute un volontaire en service civique 
à Champagnole pour : participation aux 
actions de sensibilisation hygiène-sécurité 
et ateliers cuisine auprès de l’association et 
organismes partenaires, bénéfi ciaires de l’aide 
alimentaire) ; contribution à l’amélioration de 
l’organisation de ce réseau.

Contact : 03 84 52 60 48
• L’association Usep-Ufolep du Jura 

recrute pour sensibiliser de nouveaux 
publics aux pratiques sportives, soutenir 
des événements inter-écoles, développer 
des actions de sensibilisation aux 
problèmes du handicap. Contact : 03 84 
35 12 13.

• Réussir ensemble (Audincourt) 
recherche service civique à compter 
du 10 décembre. Mission : proposer 
des activités de culture scientifi que 
et technique dans le cadre de 
l’accompagnement scolaire, participer à 
l’accompagnement à la scolarité d’enfants 
du CP à la 3e dans le quartier des 
Champs-Montants. Envoyer CV et lettre 
de motivation à reussirensemble25@
orange.fr

Plus d’infos sur : www.jeunes-fc.
com et www.service-civique.gouv.fr

P
ho

to
 Y

ve
s 

P
et

it

EXEMPLES D’OFFRES À POURVOIR ACTUELLEMENT DANS LA RÉGION

4 DÉCEMBRE
JOURNÉE 
SERVICE 
CIVIQUE

C yril Micol est 
artisan d’art à 
Longchaumois. 
Sa spécialité : la 
verrerie en vitrail. 

Créateur et restaurateur, il 
partage également une par-
tie de son savoir avec le 
grand public lors de stages 
à la journée ou sur 4 jours. 
Une activité permise et 
développée grâce à l’Ate-
lier des savoir-faire, créé 
à Ravilloles, dans le haut 
Jura, en 2007. «Cette struc-
ture accueille des artisans 
désireux de transmettre. Il 
a été imaginé au départ par 
des artisans pour des arti-
sans. Il nous permet de ne 
pas rester isolés dans notre 
propre atelier, de parta-
ger, de créer une syner-
gie». Et de se rapprocher du 
public dans un cadre fonc-
tionnel et approprié : l’Ate-
lier des savoir-faire occupe 
2400 m2 dans un bâtiment 
de deux étages, dans une 
ancienne usine de tournerie 
industrielle. Comme Cyril 

Micol, une vingtaine d’ar-
tisans y propose des ate-
liers ou des stages, dans les 
domaines du travail du bois, 
de la décoration et ameuble-
ment, de la terre et du métal 
ou encore du style et de la 
création. Une vingtaine de 
disciplines est concernée. 
«Ce sont des stages créa-
tifs de découverte, de qua-
lité. Les stagiaires repartent 
avec une création» souligne 

Savoir-faire valorisés
A Ravilloles (Jura), un atelier réunit des artisans de 
multiples disciplines. Ouvert au public, il permet de
connaître et de s’initier aux spécialités locales.

• Exposition 
actuelle : «Nouvelle R» 
expose 33 objets créés par
Eric Vendroux designer d’objets 
réalisés à partir de matériaux 
de récupération, tels des 
meubles en carton.
Jusqu’au 27 janvier.

• Espaces 
permanents à visiter : 
salle des matières (savez-vous 
ce que sont le corozo et
la galalithe ?), espace 
d’interprétation, salle des 
machines et de démonstrations, 
vitrine des savoir-faire,
espace d’innovation.

Depuis le 1er juillet 2012, tout conducteur d’un véhicule terrestre à 
moteur, à l’exception des cyclomotoristes, doit disposer d’un éthylotest 
chimique ou électronique à bord de son véhicule. Cependant la verbalisation 
par les forces de l’ordre n’entrera en vigueur qu’à partir du 1er mars 2013.

L’éthylotest doit toujours porter le label «Norme Française» (NF) qui 
en garantit la qualité et la fi abilité (liste des fabricants d’éthylotests certifi és 
«NF» consultable sur le lien http://www.lne.fr/fr/actualites/pdf/liste-
ethylotests-certifi es-nf.pdf).

L’alcool est le premier facteur d’accidents mortels en France. 
Dans le Doubs, il est responsable, chaque année, d’environ
30 % des accidents mortels soit 14 tués pour l’année 2011.

Les objectifs de cette mesure visent à :
>>>> permettre aux automobilistes de se tester avant de 
prendre la route - «Souffl ez, vous saurez» - pour dissuader 
les conducteurs de prendre le volant lorsqu’ils ont bu et ainsi 
diminuer le risque d’accidents liés au facteur alcool,

>>>> faire admettre que la consommation d’alcool est 
incompatible avec la conduite d’un véhicule.

Les éthylotests chimiques peuvent être
achetés dans les grandes surfaces, les stations 
services, les pharmacies, les centres spécialisés pour 
les automobiles (...) pour un prix moyen constaté 
d’environ 1,20 euros.

«les stagiaires repartent 
avec une création»

«l’effet de groupe 
donne des idées»

Sébastien Laperrière, le 
directeur.

FORMATION // VALORISATION
A l’origine, 3 artisans d’art 
et un professeur d’arts plas-
tiques qui «ont alerté les élus 
sur l’avenir de leurs métiers 
et un certain nombre de pro-
blèmes auxquels ils étaient 
confrontés : la transmis-
sion des savoir-faire mais 
aussi la concurrence inter-
nationale et l’envie de tra-
vailler et innover ensemble, 
dans un territoire, le haut 
Jura, où l’on trouve énor-
mément d’artisans d’art». 
L’idée a trouvé un écho auprès 
de la communauté de com-
munes Haut-Jura St-Claude, 
mais aussi de l’Europe, de la 
Région Franche-Comté et du 
Département du Jura. Elle 
rassemble aujourd’hui une 
cinquantaine d’artisans, car 
la formation n’est pas sa seule 
mission. «Nous avons aussi 
pour rôle de valoriser leur 
savoir-faire et de les mettre en 
réseau dans une perspective 

de dynamisme 
économique.  
Ce réseau doit 
les aider à faire 
évoluer leur 

travail, innover, partager 
des idées, s’associer sur cer-
taines productions. Exemple, 
l’action "Design moi un arti-
san" : 11 artisans accompa-
gnés par un designer ont tra-
vaillé ensemble pendant  un 
an pour créer des objets inno-
vants.  D’autres ont élaboré 
avec un paysagiste un sen-
tier d’interprétation met-
tant en valeur les savoir-faire 
locaux». Mêler les disciplines 
est source de dynamisme. 
«Ils s’aperçoivent que l’ef-
fet de groupe donne des idées 
qu’ils n’auraient pas en res-
tant seuls, enfermés dans 
leur atelier, à produire les 
mêmes gammes de produits». 
L’Atelier des savoir-faire les 
accompagne également à 
la commercialisation, orga-
nise des conférences, des ren-
contres, des visites d’étude. 
Une sorte de club d’artisans 
en quelque sorte. Il est lui-
même lieu d’exposition et de 
vente des produits. Ouvert 
au public, l’Atelier compte 
un espace muséogra-
phique et une boutique.

S.P.

Atelier des savoir-faire, 
1 Grande rue, 39170 Ravilloles, 
www.atelierdessavoirfaire. 
(03 84 42 65 06)

fr
Sébastien Laperrière

ETHYLOTESTS OBLIGATOIRES
Sécurité routière
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Cyril M
icol : «

l’Atelier crée 

une synergie entre artisans»
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JUDO
L’open Adidas de judo 

catégorie minimes se 
déroule cette année à 
Besançon, au pôle sportif 
des Montboucons. Des 
centaines de compétiteurs 
venant de l’ensemble du 
territoire français et des 
pays voisins sont annoncés 
le 2 décembre, de 8 h 30 à 
17 h 30. Renseignements, 
PSB judo : 06 72 38 56 35 
ou 06 47 42 21 10 (mail : 
infos@psbjudo.com).

QUEL EST LE RÔLE D’INITIATIVE 
FRANCHE-COMTÉ ?

La création de cette coor-
dination fait partie d’une 
volonté d’unifi er ce qui s’ap-
pelait auparavant France 
initiative réseau, désor-
mais Initiative France. Ce 
réseau regroupe 240 plates-
formes dont 4 en Franche-
Comté. Parallèlement, la 
création d’Initiative Franche-
Comté a pour but de coor-
donner et unifi er les asso-
ciations locales, mais aussi 
de les représenter auprès des 
partenaires et institutions. 
L’intérêt est d’avoir un seul 
interlocuteur. Mais ce sont 
bien les associations locales 
qui demeurent opérateurs, 

Initiative Franche-Comté, réseau 
pour aider les créateurs d’activité
Initiative Franche-Comté a vu le jour début novembre. Son rôle, coordonner l’action d’associations 
d’appui aux créateurs d’entreprise. Entretien avec Philippe Vogne, animateur régional du réseau.

Initiative Franche-Comté, 21 C rue Savary, 25000 Besançon. 
Contacts : Initiative Doubs, 21 C rue Savary, 25000 Besançon 
(03 81 65 37 65, www.doubs-initiative.fr). Initiative Jura, 17 rue 
Jules Bury, BP408, 39016 Lons-le-Saunier cedex (03 84 35 87 18).

Entreprendre et réussir, centre d’activités nouvelles, 210 
avenue de Verdun, BP400, 39100 Dole (03 84 82 88 92). Initiative 
Haute-Saône, rue Max Devaux, BP85 Vesoul technologia,
70002 Vesoul cedex (03 84 97 15 97). www.initiative-france.fr

en contact avec les créateurs 
d’entreprises.

QU’EST-CE QU’ELLES 
LEUR PROPOSENT ?

Elles sont engagées sur une 
idée commune : encadrer les 
parcours des créateurs d’en-
treprises, être garant que 
chaque porteur de projet ait 
un suivi sur l’ensemble de la 
chaîne d’accompagnement. 
Sur cette base, on va trouver 
des dispositifs communs : le 
prêt d’honneur à taux zéro 
sans garantie pour renforcer 
les fonds propres, un parrai-
nage par des chefs d’entre-
prises et des cadres expéri-
mentés. Nous sommes égale-
ment très attachés à l’examen 
des projets par un comité 

d’agrément constitué de ban-
quiers, experts-comptables, 
chefs d’entreprises. Des per-
sonnes qui connaissent la 
création d’entreprise et qui 
ont un réseau. Ils repré-
sentent des soutiens poten-
tiels et des relais pour faire 
connaître l’entreprise. 

AU-DELÀ DE L’ACCOMPAGNEMENT, 
L’ACCÈS AUX PRÊTS BANCAIRES 
PARAÎT DE PLUS EN PLUS 
DIFFICILE POUR LES CRÉATEURS.

C’est toujours le discours qui 
revient. C’est compliqué de 
créer une entreprise mais on 
peut dire aussi que c’est com-
pliqué de trouver un emploi. 
En réalité, créer n’est pas com-
pliqué. Ce qui l’est, c’est de 
créer une entreprise pérenne. 
C’est d’être prêt le jour du 
démarrage, avec des clients et 
un chiffre d’affaires. Donc la 
phase de préparation est très 
importante. Pour les banques, 
le prêt à la création d’entre-
prise est un risque, un inves-
tissement à long terme, donc 
elles ont tendance à dire non 
si le projet n’est pas vraiment 
prêt. Il est donc important 
de s’appuyer sur les réseaux 
d’accompagnement qui per-
mettent de sécuriser le pro-
jet. Il est vrai aussi qu’il y a 
une certaine frilosité liée à la 
crise et à la politique interne 
de certaines banques. Mais 
je n’ai pas le sentiment que 
quelqu’un qui a un bon pro-
jet et qui est accompagné ne 
trouve pas son fi nancement. 

Seulement, le créateur ne 
doit pas commencer par aller 
voir son banquier pour obte-
nir un prêt alors que c’est la 
démarche à effectuer en der-
nier, une fois que le projet est 
vraiment abouti. J’ajoute que 
les prêts d’honneur sont éga-
lement là pour faciliter l’accès 
aux fi nancements bancaires.

QUELS SONT LES CRITÈRES 
POUR CES PRÊTS ?

Le critère principal, c’est la 
discussion avec le comité 
d’experts et la présentation 
du projet. Nous privilégions 
une approche humaine de la 
démarche. Le dossier, c’est 
bien mais il n’est qu’un sup-
port. C’est surtout la per-
sonne qui fait l’entreprise.  
Il y a l’idée et la façon dont 
elle est menée. Un bon projet 
ne consiste pas forcément à 
reproduire quelque chose qui 
marche. On encourage l’in-
novation, qui n’est pas seu-
lement technologique mais 
aussi commerciale, marke-
ting ou dans l’approche de la 
gestion, dans la responsabi-

lisation des salariés. Si l’on 
reçoit plusieurs projets de 
salons de coiffure, c’est celui 
qui se démarque qui a toutes 
chances de recueillir l’agré-
ment. Le sentiment de l’im-
plication du créateur est éga-
lement important. Le comité 
est là pour établir une exper-
tise, mesurer le risque, don-
ner des conseils, éventuelle-
ment proposer un ajourne-
ment. Car accorder un prêt 
est aussi une responsabilité 
et le refuser, c’est éviter d’en-
voyer une personne dans une 
impasse.

QUELLE EST LA DURÉE DE 
L’ACCOMPAGNEMENT ?

Il y a un accompagnement 
pendant la durée du prêt. 
Mais chaque cas est par-
ticulier et il y a des pro-
jets qu’il faut accompa-
gner moins longtemps que 
d’autres. L’idée est d’accom-
pagner l’entrepreneur pour 
qu’il repère ses partenaires 
et s’insère dans le  milieu 
économique.

Recueilli par S.P.

25 MILLIONS D’EUROS

En 2011, grâce aux prêts d’honneur sans 

intérêts ni garantie, les 4 associations franc-

comtoises du réseau Initiative ont permis la 

création ou la reprise de 340 entreprises, 

représentant 959 emplois en 2011. Depuis 

2007, elles ont contribué à créer ou reprendre 

plus de 1720 en Franche-Comté. En 2011, elles 

ont accordé 2,230 millions d’euros de prêts 

d’honneur à taux zéro. Parmi les entrepreneurs 

fi nancés par les plates-formes Initiative, 52 % 

sont demandeurs d’emploi ou sans activité. 

21 % ont moins de 30 ans. Le prêt moyen des 

plateformes de Franche-Comté s’élève à 7700 

euros. L’ensemble des prêts d’honneur et des 

fi nancements bancaires associés représente près 

de 25 Millions d’euros mobilisés en une année.

L’intervention des plateformes bénéfi cie d’un 

soutien fi nancier du Conseil régional de 

Franche-Comté au titre de l’accompagnement 

des porteurs de projets de créations – reprises 

d’entreprises et du suivi de ces nouvelles 

entreprises pendant 4 ans. En 2011, l’intervention 

régionale s’est portée à 164 495 euros.

La Caisse des Dépôts  intervient aux côtés de 

la Région Franche-Comté pour soutenir l’action 

des plates-formes. Elle a investi 950 000 euros 

dans les fonds de prêts d’honneur des plates-

formes de Franche-Comté (17 % de ces fonds).

Brèves C GRATUIT !!

JUSQU’AU 21 DÉCEMBRE LIVRES
Dans toute la région, 

bibliothèques mais aussi 
communes, archives, musées, 
établissements scolaires et 
même restaurants proposent de 
nombreuses animations autour du 
cru, du cuit et des nourritures 
des héros littéraires. C’est la 
thématique de la manifestation 
annuelle «Voyages en automne» 
dont le but est de mettre en 
valeur les manuscrits, les 
imprimés, les dessins et les 
photos de toutes époques 
conservés en Franche-Comté. 
Infos : 03 84 26 99 51, www.
livre-franchecomte.com
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Philippe Vogne : «nous 
sommes là pour sécuriser 
les créations d’entreprises».
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CCI : des formationsCCI : des formations
    pour lpour l’emploiemploi

S e former en Franche-
Comté pour tra-
vailler dans le 
commerce et la dis-
tribution, l’import-

export, la banque ou encore 
l’assurance ? C’est ce que 
proposent les écoles de com-
merce des CCI de Franche-
Comté. Des formations post-
bac, avec des diplômes bac+2, 
+3 ou +5 et surtout des débou-
chés appréciables. «Dans les 
6 mois après la sortie, le taux 

d’insertion est de 90 %, voire 
plus» assure Dominique Lan-
dry, responsable formation 
à la chambre régionale de 
commerce et d’industrie. A 
l’Esta de Belfort, le taux de 
placement est tel que certains 
élèves sont recrutés avant 
même la fi n de la formation. 
Point commun des diplômes 
délivrés : ils sont inscrits au 
répertoire national des cer-
tifi cations professionnelles. 
«Un jeune qui suit une for-

mation dans une école de 
commerce franc-comtoise 
a un diplôme national». Ils 
sont environ 450 à suivre 
l’un de ces formations cette 
année, en tant qu’étudiants 
ou apprentis. Le réseau et la 
notoriété ne sont pas le même 
que celui d’écoles de com-
merce type HEC, ESC, Sup 
de co mais elles ont d’autres 
atouts : l’accès directement 
après le bac, la proximité, des 
coûts moindres, des promos 

réduites permettant un suivi 
personnalisé. Ancien élève de 
la CCI du Doubs avec laquelle 
il a obtenu un master, Camille 
Grangeot a même volontaire-
ment fait ce choix. «Après 
le bac, j’étais pris en prépa 
HEC, mais j’ai choisi l’Iméa 
(ancien nom de la formation) 
parce que c’était plus profes-
sionnalisant avec un contact 
plus rapide avec le monde 
de l’entreprise». Aujourd’hui 
embauché dans l’entreprise 

où il a fait son dernier stage, 
il dit ne pas regretter son 
choix. «Les petites promos, 
la proximité des responsables 
donnent un côté humain que 
j’ai beaucoup apprécié pen-
dant la formation».

> Portes ouvertes nationales 
des EGC le 12 décembre.
> Journée écoles de commerce 

des CCI de Franche-Comté le 
5 décembre au Crij, 27 rue de 
la République à Besançon.

Les chambres 
de commerce et 
d’industrie de la 
région forment 
chaque année plusieurs centaines d’élèves.
Etudiants ou apprentis, ils ont de bonnes chance de trouver un emploi.

I l est arrivé en septembre 
2011 à Décathlon et en 
formation à l’ECD du 

Doubs. Auparavant, ce jeune 
homme originaire de région 
parisienne était militaire. 
«Je cherchais une recon-
version et c’est une amie 
qui m’a aiguillé vers cette 
branche. Ce que j’apprends 
ici correspond à mon attente 
car c’est généraliste, suf-
fi samment large pour per-
mettre beaucoup de choses 
après. On a toutes les bases 
pour travailler dans le com-
merce ou la grande distribu-
tion. Mon choix s’en trouve 
confi rmé. Après la 2e année, 
j’aimerais poursuivre en 
licence management, pour 
élargir mes possibilités 
professionnelles».

Nicolas, 25 ansNicolas, 25 ans

« ce que 
j’apprends 
correspond à 
mon attente »

Photos du dossier Laurent Cheviet
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Franche-Comte >Franche-Comte > 
L’Ecole de gestion et de 

commerce est déployée sur 3 
sites (Besançon, Montbéliard et 
Vesoul) qui forme des responsables 
en marketing, commercialisation 
et gestion titulaires d’un bac+3. 
Les élèves deviennent «cadres 
middle management capables 
d’occuper des postes polyvalents». 
Ils se dirigent vers marketing, le 
management ainsi que vers la 
fi nance, l’immobilier, l’industrie, 
les services aux entreprises, ... 
Trois options existent selon les 
sites : affaires internationales à 
Besançon, développement durable 
et logistique à Vesoul, gestion 
de projet à Montbéliard. Les sites 
de Vesoul et de Montbéliard 
proposent l’apprentissage 
pendant 2 des 3 années.

L’EGC permet également d’obtenir 
un master of science «développeur 
d’affaires à l’international (bac+5) 
délivré en collaboration avec ICN 
business school de Nancy.
www.egc-franchecomte.fr

Coordonnees des Coordonnees des 
ecoles des CCI en ecoles des CCI en 
Franche-Comte >Franche-Comte >

> Imea, 46 avenue Villarceau, 
25042 Besançon cedex
(03 81 25 25 25, www.imea.info)

> ECD/EGC Montbéliard,
4 rue Jean Bauhin, 25207 Montbéliard 
cedex (03 81 31 25 06,
www.egc-franchecomte.fr)

> EMC, 87 place de la Comédie, 
BP377, 39016 Lons-le-Saunier cedex 
(03 84 24 15 76, www.emc-jura.fr)

> ECD/EMC Dole,
1 rue Louis de la Venne, 39100 Dole 
(03 84 24 15 76, www.emc-jura.fr)

> EGC, 27 avenue Aristide Briand, 
BP90019, 70001 Vesoul cedex (03 84
96 71 19 www.egc-franchecomte.fr)

> Esta, 3 rue du Docteur Fréry, 
90000 Belfort (03 84 54 53 31
www.esta-belfort.fr).

> Pour les formations en 
apprentissage : www.cfa-isa.fr

D es 450 jeunes en 
formation dans 
les CCI franc-
comtoises, envi-
ron 40 % sont 

sous statut d’apprenti. Cette 
possibilité a été lancée en 
2003 et depuis le nombre 
d’élèves apprentis croît. Les 
CCI ont créé un CFA com-
mun (l’Institut supérieur 
d’apprentissage), sans mur, et 
dont le rôle est de gérer et ad-
ministrer les formations. Ces 
dernières sont assez souples, 
ouvertes ou fermées en fonc-
tion de la demande du mar-
ché. «Ça marche bien, nous 
avons plus d’offres d’entre-
prises que de jeunes» note 
Dominique Landry.  Quels 
sont les avantages à choi-
sir ce mode de formation ? 

L’apprentissage passe par 
un contrat de travail, il est 
rémunéré, il passe par une 
alternance régulière entre les 
cours et l’entreprise et donc 
un échange plus profi table 
entre les deux aspects. «Mais 
c’est aussi plus exigeant pré-
vient Dominique Landry. Il 
faut avoir une certaine matu-
rité pour s’y engager».

Formations accessibles par 
apprentissage : gestionnaire 
d’unité commerciale à 
Besançon, Montbéliard, Lons 
et Dole / bachelor EGC à 
partir de la 2e année à Vesoul et 
Montbéliard / master de l’Esta 
de Belfort à partir de la 5e année.

Renseignements :
03 81 47 42 00, www.cfa-isa.fr

Originaire de Ste-Ca-
therine, dans le Pas-
de-Calais, il travaille 

dans le commerce depuis 
2005. Embauché à Décathlon 
en 2010, il est en 2e année de 
l’ECD du Doubs, en alter-
nance. «C’est mon entreprise 
qui m’a proposé de faire cette 
école pour favoriser mon 

évolution professionnelle. 
C’est un véritable apport et je 
pense poursuivre en licence 
pro. Le métier me plaît beau-
coup mais je n’avais pas de 
formation. Ici, je reçois une 
formation technique et je 
découvre d’autres aspects 
comme le droit ou la gestion, 
de façon toujours concrète».

Loic, 23 ansLoic, 23 ans
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E lle est venue de Montbéliard 
pour suivre la même voie que 
son frère à l’EGC de Besan-

çon. «Mon frère a fait l’EGC puis un 
master et aujourd’hui, il travaille en 
région parisienne. C’est un parcours 
qui m’a plu, que je connais, alors j’ai 
passé le concours après mon bac ES. 
Je savais à quoi m’attendre du point 
de vue des cours, du travail, du côté 
affaires internationales. Et il y a les 
stages à l’étranger qui permettent de 
voyager, découvrir d’autres cultures, 
acquérir une polyvalence. En 3e an-
née par exemple, on passe 6 mois 
dans une université européenne et 
6 mois en stage à l’étranger. Après, 
je vais essayer de m’orienter vers 
un master. En tout cas, je ne suis 
pas déçue, on est 22 en cours, l’am-
biance est sympa, ce sont des bonnes 
conditions».

Melissa, 19 ansMelissa, 19 ans

« en cours, 
l’ambiance
est sympa »

Le choix de Le choix de 
l’apprentissageapprentissage

Les differentes Les differentes formationsformations

« nous avons plus d’offres 
d’entreprises que de jeunes »

EMC >EMC > 
L’Ecole de management 

commercial du Jura 
propose après le bac la 
formation de gestionnaire 
d’unité commerciale à 
Lons-le-Saunier et Dole , 
en apprentissage, et après 
un bac+2 une formation 
de technicien supérieur 
des forces de vente 
pour devenir négociateur 
commercial et une 
formation de responsable 
développement 
commercial (bac+3) pour 
devenir responsable ou 
développeur commecial, 
chargé d’affaires, responsable 
grands comptes, etc.
www.emec-jura.fr

Ce Haut-Saônois a ob-
tenu cette année son 
master développeur 

d’affaires internationales, 
avec le label ICN. Ensuite, 
il est resté dans l’entreprise 
où il était en stage de fi n 
d’études, «les Fils d’Emile 
Pernot» à La Cluse et Mijoux 
(Doubs). «C’est une TPE de 5 
personnes où je suis commer-
cial export. C’est une distille-
rie qui travaille sur un mar-
ché de niche puisqu’elle est 
spécialisée dans l’absinthe. 
Nos clients sont des importa-
teurs qui veulent de l’absinthe 
d’excellente qualité, qui est 
fabriquée autour de Pon-
tarlier et un peu en Suisse. 
C’est un marché mondial, 
avec des clients aux Etats-
Unis, au Canada, au Japon, 
à Taiwan, en Europe. Der-

nièrement, on a ouvert deux 
nouveaux marchés au Pérou 
et au Mexique. La formation 
de la CCI est suffi samment 
généraliste pour permettre 
d’aborder toutes les facettes 
de l’entreprise. Pour une TPE 
comme celle où je travaille 
actuellement, c’est utile car il 
faut être polyvalent. Je fais de 
l’export mais aussi du marke-
ting ou de la relation client. 
C’est une formation que 
je conseille aux jeunes qui 
veulent travailler dans le 
commerce. Par rapport aux 
écoles plus connues, je n’ai 
pas l’impression qu’il y ait 
une différence notoire et 
les coûts de formation sont 
moindres. Dans ma promo, 
sur les 12 qui ont eu le master 
cette année, 11 sont actuelle-
ment en CDD ou en CDI».

Camille, 23 ansCamille, 23 ans

« c’est une formation que
je conseille aux jeunes »

Esta >Esta > 
L’Ecole supérieure de 

technologie et des affaires 
forme au métier d’ingénieur 
d’affaires avec spécialité 
à l’international. Accessible 
après un bac ou un bac+2, la 
formation mène à un master 
of science «international 
business development», 
avec double compétence 
technologique et commerciale. 
Elle permet de devenir 
ingénieur d’affaires, chef 
de produit, responsable 
de secteur, responsable 
marketing opérationnel. La 
dernière année est réalisable 
en apprentissage.
www.esta-belfort.fr

ECD >ECD > 
Les Ecole du commerce 

et de la distribution 
répondent désormais à 
l’appellation nationale 
Negoventis ECD. La 
formation de gestionnaire 
d’unité commerciale et de 
distribution aboutit à un 
diplôme bac+2. Elle prépare 
aux métiers de manager de 
rayon, manager des ventes, 
chargé de clientèle, conseiller 
commercial, chef d’agence, 
etc. En Franche-Comté, on 
peut la suivre à Besançon, 
Montbéliard, Lons-le-Saunier 
et Dole sous statut apprenti 
dans les 4 villes et sous 
statut étudiant à Besançon 
Conditions d’admission : 
être titulaire d’un bac, avoir 
moins de 26 ans.
www.imea.info/negoventis-ecd

Des petites promotions appréciées par les élèves.

A la CCI 
du Doubs, 
élèves de 

l’ECD et 
de l’EGC.
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Attache Attache 
commercialcommercial

Métier de terrain, au contact 
des clients. Le commercial est 
une force vive de l’entreprise : 
prospection, présentation des 
produits, négociation, vente, 
fi délisation des clients sont des 
missions qu’il doit mener avec 
une relative autonomie.

Et aussiEt aussi des métiers connexes dans la comptabilité, les ressources humaines, la logistique, l’international (assistant export, acheteur international, 
commercial export). Sans parler de la création et de la direction d’entreprise, autre piste à suivre pour les diplômés d’écoles de commerce.

Francois, 19 ansFrancois, 19 ans

Après un bac ES, ce 
Bisontin a passé le 
concours de l’EGC l’an 

dernier. «J’étais attiré par le 
commerce et quand j’ai en-
tendu parler de l’EGC, c’est la 
possibilité de faire des stages 
à l’étranger qui m’a séduit. 
En première année, j’ai suivi 
un stage à Shanghai. En 2e 
année, on a un stage de 6 mois 
et j’aimerais bien le faire de 
nouveau en Asie. Ensuite, si 
je trouve un emploi là-bas, j’y 
reste, sinon j’essaie de pour-
suivre en master. En atten-
dant, ce que j’apprends ici me 
plaît. On a des cours de com-
merce international, de mar-
keting, de droit des affaires, 
c’est assez large. Et les échos 
que l’on a des anciens élèves 
par rapport au marché du tra-
vail sont assez positifs».

« j’ai suivi
un stage à
Shanghai » 

Que Que faire ?faire ?
Les métiers du commerce sont très divers et pas toujours très connus. 
Voici quelques exemples de débouchés.

AcheteurAcheteur
Dans l’industrie ou la grande 

distribution, il prospecte 
auprès des fournisseurs et 
négocie les achats de matières 
premières, biens de production, 
marchandises.

Assistant Assistant 
marketingmarketing

Responsable du 
développement d’un produit 
ou d’une ligne, il conçoit la 
stratégie de l’entreprise à partir 
de l’analyse du marché.

AttacheAttache
de directionde direction
(ou assistant de gestion)

Assure le lien entre les 
dirigeants et ses collaborateurs, 
effectuant la synthèse des 
informations provenant des 
services, relayant les décisions 
de la direction.

ConseillerConseiller
en assuranceen assurance

Il conseille les assurés
en matières de primes et de 
garanties mais a également 
pour mission de prospecter et 
d’accroître la clientèle d’une 
compagnie d’assurances.

Conseiller financierConseiller financier
Conseille ou réalise des 

placements fi nanciers pour les 
clients d’une banque.

ControleurControleur
de gestionde gestion

Il a pour rôle de fournir aux 
dirigeants les éléments chiffrés 
qui permettront de défi nir les 
orientations de l’entreprise.

Manager de rayonManager de rayon
Responsable d’une surface de 

vente, il s’occupe des achats, 
des stocks, négocie avec les 
fournisseurs, fi xe les prix de 
vente, gère une équipe.

Responsable Responsable 
commercialcommercial

Elabore et met en œuvre 
la politique d’une société en 
tenant compte des informations 
venant du terrain et du service 
marketing. Il anime et recrute 
le réseau de commerciaux, 
négocie les gros contrats.

Responsable Responsable 
marketingmarketing

Il élabore les grandes lignes 
de la stratégie commerciale 
d’une entreprise, en fonction
du marché, de la concurrence, 
des opportunités.

POUR TOUT SAVOIR SUR LES ÉCOLES 

DES CCI EN FRANCHE-COMTÉ :

Formations, métiers, débouchés

> > Rendez-vous le 5 décembre à 14 h 

Au Crij de Franche-Comté

27 rue de la République à Besançon

(03 81 21 16 16, www.jeunes-fc.com) Des professeurs 
proches des élèves.
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E n 2001, le plateau 
maîchois, réputé 
pour la rigueur de 
ses hivers, n’a pas 
empêché quelques 

irréductibles jeunes passion-
nés de créer une troupe de 
spectacle équestre.
Ils sont une petite dizaine, 
élèves au collège, en BTS 
ACSE (analyse et conduite 
des systèmes d’exploitation) 
ou en bac pro mécanique, 
enfants du pays et paysans de 
père en fi ls et fi lles. Vivant 
depuis leur tendre enfance au 
milieu de vaches et des gros 
chevaux blonds, ils fi nissent 
par faire ce qu’ils veulent 
de ces «lourds» que sont les 
Traits comtois : sauter en l’air 
comme des ballerines, piaf-
fer comme des pur-sang, se 
cabrer au moindre geste.
C’est alors que naît l’associa-
tion. Les garçons réparent, 
bricolent, font les plans des 
futures écuries, président les 
réunions. Les fi lles sont plus 
à l’aise avec les papiers, la 
rédaction des comptes-ren-
dus  et des courriers, la créa-
tion de costumes et décors  
autour des chevaux nés et éle-
vés dans la ferme. La troupe 
se mobilise, crée des numé-
ros, se renouvelle et évolue au 
gré des vies de chacun. Des 
heures de travail bénévoles et 
la passion commune mène la 
troupe à se produire en public. 
«En version "non stop", c’est 
comme une vraie vie de 
famille qui s’est construite 
dans notre association ; sans 
cesse, nous dressons, pré-
parons, répétons... Grâce 
aux années d’expérience, le 
niveau a bien augmenté et 
nous souhaitons aujourd’hui 

• Bac pro conduite et gestion de l’entreprise 
hippique
> Legta Mancy Lons-le-Saunier - Capa soigneur 
d’équidés, 39015 Lons-le-Saunier cedex - 03 84 47 16 77  
www.lons-mancy.fr  
> Lycée agricole technologique privé LaSalle Levier 
(LATP) - Capa soigneur d’équidés, 25270 Levier -
03 81 89 58 58  www.ecole-agriculture-levier.org  

• BPJEPS activités équestres
> Se renseigner à la DRJSCS (direction régionale
de la Jeunesse, des Sports et de la Cohésion sociale),
03 81 21 60 00, www.franche-comte.drjscs.gouv.fr,
rubrique emploi-formation

• Se renseigner sur les métiers du cheval
et de la fi lière équine :
> Institut français du cheval et de l’équitation et
la maison du cheval, 52 rue de Dole, 25000 Besançon

Pour obtenir des informations sur les métiers du cheval, 
vous pouve z consulter la fi che 2.134 du CIDJ dans toutes 
les structures Information Jeunesse de la région.

Histoire (franche) contée :
les «Comtois en folie»

exporter notre savoir-faire, 
nous voulons affronter l’œil 
d’un large public» confi e 
Guillaume, l’un des piliers de 
l’association.
Aujourd’hui, les «Comtois 
en folie» participent à la fête 
du cheval à Houtaud, jouent 
le spectacle à Maîche. Ils 
accueillent également des 
groupes à domicile. Très 
ouverts sur les autres arts, ils 
ont récemment accueilli dans 
de toutes nouvelles installa-
tions, un petit festival d’art 
maîchois : zumba, danse de 
salon, cirque et art équestre 
ont rempli trois heures de 
cabaret.
Prochaines étapes envisa-
gées : se faire connaître du 
public citadin puis obtenir 
la consécration en Avignon 
pour le très réputé festival 
d’art équestre «les Crinières 
d’or» en janvier 2013.
En attendant de les admi-
rer en vrai, vous pouvez les 
découvrir et les soutenir sur 
le  site «Energie jeune» où 
ils ont soumis leur projet au 
Clap (comité local d’aide aux  
projets).

 Manon Abu Shariah

www.jeunes-fc.com 
rubrique Energie jeune / 
comtoisenfolie@yahoo.fr

FORMATIONS DU CHEVAL ET DE LA 
FILIÈRE ÉQUINE EN FRANCHE-COMTÉ :

Une dizaine de jeunes maîchois se sont 

retrouvés autour d’une passion commune 

pour les chevaux comtois et le spectacle 
équestre.
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La troupe des «Comtois en folie».  Un savoir-faire très spécifi que pour faire
de chevaux comtois, des artistes de ballet. 



17Internet

CONCOURS BD
«A l’Ecole de la 

BD» est un concours 
destiné aux jeunes de 
la maternelle à la 
terminale. Créé en 
1984 dans le cadre du 
festival d’Angoulême, 
il a pour vocation 
de sensibiliser les 
jeunes et d’être

un tremplin pour des auteurs
en devenir. Il est ouvert jusqu’au
1er mars 2013 avec une totale liberté 
dans le thème, le genre et les 
outils graphiques utilisés. Seules 
contraintes : un scénario cohérent 
comportant un début et une fi n et 
l’envoi d’une ou plusieurs planches 
avant le 1er mars. A la clé, quatre 
prix, dont un de 1000 euros. Toutes 
les modalités de participation
sont sur http://blog.espritbd.fr/

H élène, Clara et 
Habib. Trois des 8 
Bisontins à avoir 
accueilli autant 
de Palestiniens 

de leur âge (15 - 17 ans) du 
9 au 21 juillet dernier. Une 
expérience mémorable, selon 
eux. La vie ensemble, les 
discussions, les animations, 
les visites n’ont laissé que 
de bons souvenirs. L’entente 
a fonctionné, les contacts 
se maintiennent encore par 
l’intermédiaire d’Internet. 
«Il y avait des larmes lors 
du départ» note Stéphanie 
Pourcelot, l’une des coordi-
natrices des Francas qui a 
suivi l’échange. Les 3 jeunes 
confi rment que de vrais 
liens d’amitié se sont tissés. 
«Ce sont des jeunes comme 
nous, avec beaucoup plus de 

« Des jeunes comme nous »
L’été dernier, des Bisontins de 15 à 17 ans ont 

accueilli 8 homologues palestiniens. Une rencontre 
organisée par les Francas. Impressions.

16Mobilité www.phileas-fc.com

points communs que de dif-
férences. Le premier soir, 
c’était un peu diffi cile car 
on ne se connaissait pas. 

Mais les Palestiniens ont 
une façon très musicale de 
voir les choses. Rapidement, 
ils ont commencé à jouer de 
la musique, chanter, dan-
ser et c’est parti comme ça. 
On a vite vu qu’on avait 
les mêmes centres d’inté-
rêt en musique ou en vête-
ments. Les téléphones por-
tables et les réseaux sociaux 
sont aussi leur quotidien». 
«Ils ont eu un peu de mal 
avec la cuisine, moins épi-
cée que chez eux», mais les 
principales différences sont 

d’ordre climatique. «Ce qui 
les a marqués, c’est d’abord 
la verdure et l’eau partout. 
Et aussi la liberté de circu-

ler. Chez eux, 
il y a des 
check-points, 
des hommes 

armés. Ils peuvent mettre 2 
heures pour faire un trajet de 
10 mn pour aller à l’école».

DES PERSPECTIVES
L’initiative a pris corps dans 
le cadre du travail du ser-
vice relations internationales 
de la Ville de Besançon avec 
le camp palestinien d’Aqua-
bat Jaber, sur le thème de 
l’eau. L’idée d’un échange 
de jeunes a d’abord été évo-
quée autour du foot, mais les 
Francas et la Ville ont sou-
haité une perspective moins 

restreinte. A commencer 
par une exigence de mixité 
sociale ou la présence de gar-
çons comme de fi lles. Vie en 
commun (à Marnay puis à 
Arc-et-Senans), activités de 
loisirs, visites culturelles ont 
été programmés. En amont, 
les jeunes français sélection-
nés sur une réelle motivation, 
ont préparé sérieusement le 
séjour, y compris par quelques 
cours d’arabe et des notions de 
géopolitique. Deux étudiants 
palestiniens à Besançon se 
sont impliqués pour ser-
vir d’interprètes. «Nous avi-
ons déjà l’expérience d’un 
échange entre Hébron et 
la Ville de Belfort souligne 
Philippe Renou, responsable 
des Francas à Besançon. Pour 
nous, ce projet qui a impliqué 
un réseau de partenaires, ne 

s’arrête pas là. Sous réserve 
de pouvoir monter l’initia-
tive, nous aimerions orga-
niser en Palestine un séjour 
autour des pratiques d’ani-
mation avec des titulaires du 
Bafa. La réalisation d’une 
exposition autour de l’eau ou 
d’un agenda au bénéfi ce du 
conseil municipal du camp 
d’Aquabat sont d’autres idées 
auxquelles on pense».
Quant aux jeunes bison-
tins qui ont accueilli les 
Palestiniens, ils espèrent tous 
rendre visite à leurs amis chez 
eux, un jour ou l’autre. Un 
voyage beaucoup plus diffi -
cile à organiser dans l’autre 
sens, situation géopolitique 
oblige.

Infos, www.fran-
casbesancon.fr

«la verdure et l’eau partout»
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DÉVELOPPEMENT 
DURABLE

Une exposition virtuelle 
propose de réfl échir 
sur les paradoxes et 
questions suscités 
par le développement 
durable à travers 8 
témoignages d’hommes 
et de femmes de 12 à 
90 ans. L’exposition veut 
donner l’opportunité 
d’amorcer une réfl exion 
personnelle en modulant 
un certain nombre d’idées 
reçues sur cet enjeu de 
société qui va contribuer à 
modifi er progressivement 
nos modes de vie et 
l’aménagement de notre 
territoire. Plus d’info sur 
www.fems.asso.fr/et-vous/

Brè
ve

s RESTOS DU CŒUR
La campagne d’hiver est lancée. 

Comme l’an dernier, la carte 

Avantages jeunes donne 

l’occasion à ses détenteurs 

d’apporter leur appui : en 

apportant un don matériel 

accompagné du coupon de la 

carte dans l’un des 40 centres 

des Restos ou dans le réseau 

information jeunesse, chacun 

contribue à renforcer le dispositif. 

Pour chaque don «Avantages 

jeunes», la Région Franche-Comté 

et le Crédit Mutuel apportent 3 

repas supplémentaires. Les dons 

peuvent être des jeux, des jouets, 

de l’équipement bébé, des soins 

du corps ou des vêtements pour 

enfants. Adresses disponibles 

sur www.jeunes-fc.com

CONCOURS D’AFFICHE
A Besançon, la MJC Palente organise 

deux concours pour communiquer 
sur la fête du livre jeunesse 2013 : 
concours enfants jusqu’à 15 ans ; 
pour tous les autres à partir de 16 
ans. Il faut s’inscrire avant le 31 
décembre et déposer son affi che 
avant le 7 janvier. Affi che à produire 
sur du papier A3 format portrait à 
déposer à la MJC ou sur fi chier 
informatique en format JPEG 300 DPI 
à adresser par mail au chargé de 
communication de la MJC Palente : 
busson.thierry@aliceadsl.fr
L’affi che doit comporter les 
informations suivantes :

22e Fête du livre jeunesse de 
Palente / du 3 au 8 juin 2013 / 
Besançon Palente - Place des tilleuls  
/ Le livre dans tous ses états.

Conditions complètes sur mjc-palente.fr

Stéphanie Pourcelot

avec Hélène, Clara

et Habib. Pour 

les jeunes,

la rencontre

avec les

Palestiniens 

est un
très grand

souvenir.

«Les Indes 
radios»

L’appli du mois

Le titre n’a pas été choisi 
au hasard. Les deux 
blogueuses sont des 

conquérantes. Leur terrain 
de combat ? Le Territoire de 
Belfort, le Doubs, le Jura, 
la Haute-Saône, l’Alsace et 
même la Lorraine, les Vosges 

Deux blogueuses
à la conquête de l’Est

Cette appli Android donne accès 
à un mur du son connecté sur 
120 radios FM indépendantes. 
Ce mur permet de visualiser les 
pochettes des titres en cours de 
diffusion, actualisés en permanence. 
Il suffi t de cliquer sur le titre 
souhaité et l’écoute commence.

et la Suisse, bref le grand 
Est. Leurs armes sont inof-
fensives : un carnet, un stylo 
et un appareil photo.
Depuis le 1er octobre, elles 
dégainent leurs bons plans, 
coups de coeur et lieux inso-
lites sur la toile. «Nous 

sommes parties d’un constat, 
explique Cécile Gilberti. Je 
suis dans la région depuis 
quatre ans et j’ai toujours 
galéré pour trouver un site 
qui rassemblait différentes 
activités sur un même lieu. 
Avec notre blog, nous vou-

lons faire découvrir aux 
gens, tout ce qu’il y a à faire 
d’original dans l’Est en sor-
tant des "classiques" comme 
la Citadelle de Besançon ou 
le Lion de Belfort». Bien-être, 
escapades, insolite, restos et 
bars, shopping, en famille, 
les rubriques sont alimen-
tées régulièrement d’ar-
ticles, où les deux copines 
testent et donnent leurs avis. 
Un avion-lit dans les Vosges, 
un bar à vins, un restaurant 
indien, un sentier pieds-nus 
pour les enfants, un musée 
électrique, sans oublier les 
«incontournables», Cécile 
et Lucie ne manquent pas 

d’idées et d’inspirations. 
«Quand on veut, on peut ! Si 
on se bouge, on peu toujours 
trouver des choses à faire» 
martèlent-elles.
Avec 13 000 visites en un 
mois, le blog a été largement 
suivi à ses débuts par les 
internautes et par la presse. 
«Vous n’aurez plus le droit de 
vous ennuyer !», tel est leur 
slogan. Espérons que les lec-
teurs ne s’ennuient pas et que 
ce succès et ces bonnes idées 
vont perdurer.

Simon Daval

www.alaconquetedelest.fr

Qui a dit qu’il n’y avait rien à faire et à voir dans l’Est ? 
Avec leur blog Alaconquetedelest.fr, Cécile et Lucie 

font taire les mauvaises langues en rassemblant 
sur un même site, 

activités, sorties, 
bons plans et lieux 

insolites.
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Vous souhaitez faire paraître gratuitement une annonce de job, d’emploi, de stage dans cette page ?
Contactez le journal au 03 81 21 16 08 ou topofc@jeunes-fc.com / off res d’emplois et de jobs actualisées quotidiennement sur www.jeunes-fc.com

18Annonces
EMPLOI
> > Des artisans recrutent actuellement :
• Deviseur fabricant et conducteur offset 

pour imprimerie à Ornans
• Mécanicien automobile qualifi é 

à Pierrefontaine-les-Varans
• Carreleur autonome à Vuillecin
• Electricien spécialisé dans la pose et 

dépannage enseignes et stores à Mamirolle
• Coiffeuse à Pontarlier - poste à 

responsabilités (urgent)
Retrouvez ces offres et d’autres
sur www.cma-doubs.fr

APPRENTISSAGE
> > Des artisans recrutent actuellement :
• BTS développement et réalisation bois ou 

un BTS systèmes constructifs bois et habitat 
à Villeneuve d’Amont 

• CAP carreleur à Villars-Saint-Georges
• CAP ou BP peintre bâtiment à Rochejean
Infos sur www.artisan-comtois.fr

BAFA
> > L’UFCV organise prochainement les 
formations suivantes pour devenir 
animateur ou directeur de séjours ou 
d’accueil de loisirs :
• Formation générale Bafa du 26 décembre 

au 5 janvier (coupure du 29 décembre au 2 
janvier) à Flangebouche (25).

• Approfondissement Bafa du 26 
au 31 décembre à Noël-Cerneux (25) 
sur les thèmes chant et musique ; petite 
enfance ; activités manuelles.

• Approfondissement Bafa du 26 au 
31 décembre à Chaux des Crotenay (39) sur 
les thèmes activités physiques et de pleine 
nature ; séjour environnement ; randonnée.
Inscriptions et infos sur www.bafa.ufcv.fr
Nouveauté : réduction de 5 % sur le prix de la 

formation pour tous les titulaires de la carte 
Avantages jeunes.

MOBILITÉ 
INTERNATIONALE
> > Offres de stage en Allemagne (source 
OFAJ)

• Assistant logistique. Au sein 
d’une entreprise de logistique et de 
transport international. Relations clients, 
optimisation des processus de logistique

• Assistant marketing. Prospection BtoB, 
création de partenariats, relations grands comptes

• Assistant marketing. Univers du web 
et de la photo. Développer des concepts 

publicitaires, participer à la création de nouvelles 
campagnes, rédiger des contenus web (Berlin).

• Assistant clientèle. Contrôle 
et traitement de commandes, soutien 
administratif aux activités commerciales, 
organisation de voyages d’affaires (Bavière).

Stages accessibles aux jeunes demandeurs 
d’emploi francs-comtois dans le cadre 
du Programme Leonardo Da Vinci.

Ce programme soutenu par le Conseil régional 
de Franche-Comté est destiné aux jeunes 
diplômés /demandeurs d’emploi de 18 
à 30 ans, résidant en Franche-Comté. Il 
prévoit une convention de stage, des assurances, 
la couverture sociale et une aide fi nancière.

De nombreuses autres offres 
sont à pourvoir pour destinations et 
secteurs professionnels : nous consulter.

Renseignements sur :
www.phileas-fc.com ou au 03 81 21 16 06.

JOBS
> > Les Francas du Doubs recrutent :
 • Animateurs/trices restauration scolaire à 
Routelle, Audeux, Chemaudin et Auxon-Dessus :

Vous êtes l’élément moteur de l’équipe 
et l’animateur/trice référent du lieu de vie - 
Vous participez à la mise en œuvre du projet 
pédagogique avec le directeur du centre de 
loisirs, accueillez les enfants, organisez des 
activités éducatives adaptées à l’âge des 
enfants, accompagnez les parents dans leur 
rôle, préparez et organisez les animations et 
participez aux réunions - Poste en CDI 8 heures 
hebdomadaires réparties en semaines scolaires .

Profi l : Titulaire du Bafa (ou équivalence), BAFD 
ou en cours, BPJEPS... - Expérience confi rmée 
de l’animation du public 3/14 ans, expérience 
similaire souhaitée - Qualités humaines et 
relationnelles pour encadrer des enfants et établir 
une bonne relation aux familles, sens de l’écoute 
et du travail en équipe, capacité d’initiative 
et sens de l’organisation, capacité à élaborer, 
organiser et mener des projets d’animation. 
Date d’embauche : de suite  Contrat : CDI 
Rémunération : 9,80 euros brut de l’heure.

• Un(e) directeur(trice) à Boussières :
 Vous assurez la direction de l’équipement en 

animant différents publics, enfants, familles, 
accueil de centres de loisirs en référence au 
projet éducatif des Francas - Vous avez la 
responsabilité budgétaire des chapitres achats 
en référence à un budget prescrit et assure la 
perception des participations familles - Vous 
assurez la gestion administrative, la tenue d’un 
registre des présences, le suivi des prestations de 
services - Vous encadrez et managez une équipe 
de salariés permanents - Poste en CDD à temps 
partiel 25 heures par semaine, accueil périscolaire, 
soirées, midis, matins, petites vacances. 

Profi l : Titulaire du BAFD, BPJeps ou autres 
diplômes - Motivé(e), à l’écoute, qualités 
relationnelles, goût du travail en équipe autour 
d’un projet pédagogique - Connaissance des 
différents supports ludiques, conception, 
utilisation avec un public, expérience dans 
l’animation et la gestion d’espaces de jeux - 
Capacité d’initiative et sens de l’organisation.

Contrat : CDD 6 mois remplacement congé 
maternité. Date d’embauche : 7 janvier. 
Rémunération : 11,53 euros brut de l’heure.

• Un(e) animateur(trice) relais 
assistants maternels à Audeux (Doubs) :

Vous animez un relais Familles Assistants 
Maternels (conseil et accompagnement) - 
Vous participez à la vie du relais, contribuez 
au développement des partenariats, des 
relations aux communes avec la Caisse 
d’Allocations Familiales - Poste en CDI à 
temps partiel 17,5 heures par semaine.

Profi l : Titulaire du DE EJE, BTS ESF, DUT 
Carrières sociales, BPJEPS ou autres diplômes - 
Expérience exigée de 6 mois, expérience similaire 
souhaitée - Qualités humaines et relationnelles 
pour établir une bonne relation aux familles, 
sens de l’écoute et du travail en équipe, capacité 
d’initiatives et sens de l’organisation. Contrat : 
CDI. Rémunération : 9,80 euros brut de l’heure.

Pour ces offres, adresser lettre de 
motivation manuscrite et CV par mail 
ou par courrier à l’attention de Monsieur 
le Président, les Francas du Doubs, 1 rue 
Robert Schuman, 25000 Besançon
courriel : tiffany.beazcua@francas-doubs.fr

> > L’UFCV recherche
• Animateur/trice accueil de loisirs 

mercredi à Roche lez Beaupré (Doubs) :
Animateur/trice tous les mercredis de l’année 
pour assurer l’animation pour des enfants 
de 3 à 11 ans (choix de la tranche d’âge).
Profi l : Diplômé(e) ou stagiaire.
Contrat : CEE
Durée : un an ou moins 
Date d’embauche : de suite
Rémunération : 34 euros net par jour
Nb postes : 2

• Animateur/trice périscolaire midi
à Marchaux ou Roche lez Beaupré (Doubs) :
Animateur/trice pour les midis (11h30-13h30) - 
Manger avec les enfants et leur proposer des 
animations sur le temps du reste de pause.
Profi l : Bafa non exigé.
Contrat : CDD
Durée : un an ou moins
Nb postes : 2
Date d’embauche : de suite

Pour ces offres, envoyer votre CV par 
mail à emmanuelle.aumaitre@ufcv.fr
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EN DÉCEMBRE

Ils créent en Franche-Comté

Samuel Collardey

L es deux salles de-
viennent, ensemble, 
Scène nationale de 
Besançon. Nou-
velle dénomination 

pour une nouvelle articu-
lation entre les deux salles, 
dont la programmation est 
désormais commune. Pas 
de forme particulièrement 

dédiée à l’une ou l’autre, ni 
de thématique spécifi que 
selon les lieux. C’est plutôt 
la confi guration des deux 
salles qui détermine l’accueil 
des spectacles. «Il n’y a pas 
de répartition par genre, par 
esthétique ou par quartier 
annonce-t-elle. Mais nous 
avons deux salles à l’Espace 
et une au théâtre qui sont 
très complémentaires, avec 
des rapports au plateau qui 
ne sont pas les mêmes. C’est 
ce rapport qui doit détermi-
ner où va tel ou tel spectacle, 
selon sa conception, afi n de 
donner les meilleures condi-
tions de réception au public». 
Ajoutez à cela les deux écrans 
de l’Espace (le plus grand de 

Anne Tanguy entame sa première pleine saison à la tête de
la Scène nationale de Besançon. Avec la charge d’orchestrer
la fusion entre théâtre musical et théâtre de l’Espace.

EN DÉCEMBRE : «A riot called Nina» 
le 1er à l’Espace, opérette «Mesdames 
de la Halle» les 5 et 6 au théâtre, 
«Buddenbrooks» du 11 au 13 à l’Espace, 
«Instants critiques» le 11 au théâtre, 
concert Orchestre de Franche-Comté le 
13 au Grand Kursaal, Geneviève Foccrouille 
(musique libre) le 17 à l’Espace, oratorio
la Passion selon Marie le 18 au théâtre.

Franche-Comté) et du Kur-
saal et vous obtenez un équi-
pement permettant d’offrir 
un très large panel de spec-
tacles, du cinéma à l’opéra en 
passant par les concerts, la 
danse et le théâtre.
Elle le dit dans sa présenta-
tion de saison, elle veut une 
scène «expérimentale, parce 

que le projet 
est résolument 
ancré dans 

le présent et le vivant» et 
«populaire parce que nous 
sommes attentifs à ce que 
l’art fasse partie du quo-
tidien des hommes et des 
femmes».

«OUVRIR LES FENÊTRES»
Le public est aux premières 
loges ; sa satisfaction une 
préoccupation majeure. Il 
est perçu sans prédétermina-
tion lié à l’âge. «Il n’y 
a pas de spectacles 
spécifi ques pour tel 
ou tel âge. Même 
les spectacles qu’on 
appelle jeune public 
peuvent être appré-
ciés par tous. Et les 
jeunes sont aussi en 

attente de découvertes. Il y a 
simplement un âge où il faut 
leur ouvrir la fenêtre, les 
inciter à venir car tous n’ont 
pas la possibilité de venir 
spontanément au théâtre. Il 
faut leur apprendre à être 
acteurs de leurs choix et de 
leurs goûts, à se faire leur 
propre jugement». Il y a des 
tarifs jeunes, des actions 
avec des collèges, des lycées, 
des étudiants ou encore le 
CLA, la participation aux 
opérations Collège au spec-
tacle, Lycéens au spectacle 
vivant et Lycéens et appren-
tis au cinéma. «Il faut désa-
craliser, dire aux jeunes que 
les portes leur sont ouvertes. 
Venir au théâtre c’est aussi 
devenir citoyen, confron-
ter ses convictions à ce que 
l’on voit, former sa culture». 
Selon Anne Tanguy qui vient 

de l’extérieur de la ré-
gion, la capitale com-
toise a tous les atouts 
pour susciter la curio-
sité culturelle : «Il y 
a un CDN, une scène 
nationale, une Smac, 
un orchestre, bientôt 
une cité des arts, c’est 

à l’Espace (Besançon), en allemand 
surtitré en français. Infos 03 81 87 85 85. 

«SYMFONIA»
Nouvelle chorégraphie de Kader 

Attou et la compagnie Accrorap le 
8 décembre au théâtre Edwige 
Feuillère, Vesoul (03 84 75 40 66). 
Avec la carte Avantages jeunes
de Haute-Saône : une entrée 
gratuite pour une achetée.

«ADIEU À L’AMOUR»
Nouvelle création de la compagnie 

Bacchus (texte et mise en scène :
Jean Pétrement). Références :
Beckett et Cormac McCarthy.
A découvrir les 5, 6, 12 et
13 décembre à Bacchus, 6 rue
de la Vieille Monnaie à Besançon
(03 81 61 74 96).

«SALLINGER»
Une adaptation en espagnol

surtitrée en français d’une pièce 
de Koltès autour de l’absence, la 
solitude, la fuite en avant dans un 

New York «abstrait et nocturne». 
Le 4 décembre au théâtre de 
Montbéliard (0805 710 700).

«ALICE AU PAYS
DES MERVEILLES»

Le Nouveau cirque national de Chine 
se lance dans une adaptation moderne, 
poétique et virevoltante du roman de 
Lewis Carroll. Le 13 décembre à 
Sochaux (Mal, 03 81 94 16 62).

«QUI-VIVE»
Un spectacle à base de magie mais 

que Thierry Collet, Carmelo Caciatto 
et Kurt Demey dirigent vers le théâtre 
et la discussion politico-philosophique. 
Du 4 au 8 décembre à Belfort 
(Coopérative). Infos, 03 84 58 67 67

«LE CORPS AU-DELÀ 
DES FRONTIÈRES»

Figure de la danse africaine 
contemporaine, Salia Sanou propose
sa dernière conception le 14 décembre 
à Belfort (Granit, 03 84 58 67 67).

«SIX PERSONNAGES 
EN QUÊTE D’AUTEUR»

L’un des textes les plus célèbres
de Pirandello, adapté et mis en scène 
par Stéphane Braunschweig les 20 et 
21 décembre à la Scène nationale 
de Besançon (03 81 88 55 11).

«L’EQUILIBRISTE»
Mohamed Guellati met en scène 

ce texte de Christian Bobin le 4 
décembre au théâtre Edwige 
Feuillère, Vesoul (03 84 75 40 66)

CAFARNAÜM
En décembre, la compagnie 

Cafarnaüm  invite à un voyage autour 
du monde entre sketchs, jeux et 
chansons. Au programme : «des 
aventures nouvelles, des étapes 
épatantes, des séjours bucoliques, 
des visites culturelles surprenantes et 
des explorations en terres inconnues». 
Espace Louis Jouvet (Belfort) du 4 au 
8 décembre à 20h30. Réservation 
indispensable 03 84 22 04 38.

Hommage à la grande Nina Simone, ce 
concert à l’espace (Besançon) réunit le 
rapper jazz Napoleon Maddox, la pia-

niste d’impro Sophia Domancich et le chœur 
anglais the Boxettes. Relecture du parcours 
de la chanteuse plutôt que reprises mimé-
tiques, cette expérience est en tout point 
alléchante.

Le 1er décembre, 20 h, l’Espace (03 81 87 85 85).

Des œuvres d’art contemporain 
à portée de main Depuis 20 ans déjà, l’artothèque de l’ASCAP 

à Sochaux-Montbéliard veut rendre l’art 
accessible à tous. Avec un fond de 1 300 
œuvres, elle propose aux particuliers d’en 
acquérir par un système de prêt. Explications.
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Le foot n’est pas un thème sou-
vent abordé au cinéma, même 
si des gens aussi différents 

que John Huston, Jean-Jacques An-
naud, Cheik Doucouré, Jean-Pierre 
Mocky ou Ken Loach ont essayé 
sous un angle ou un autre. Celui 
des centres de formation est encore 
moins fréquent. Aussi «Comme 
un lion», deuxième long-métrage 
de Samuel Collardey ne peut-il que 
susciter la curiosité. D’autant que 
«l’Apprenti» avait récolté nombre 

de critiques élogieuses et que le 
réalisateur franc-comtois poursuit 
certaines thématiques qui sous-ten-
daient son précédent : l’apprentis-
sage, la fi liation, la confrontation 
aux adultes. 

Le fi lm est proposé en avant-
première le 20 décembre à 
l’Espace (Besançon). Projection 
à 20 h suivie d’une rencontre 
avec Samuel Collardey. 
Renseignements, 03 81 51 03 12

• Dandy Warhols (rock) le 1er à Besançon 
(Rodia 03 81 87 86 00)

• David Krakauer (jazz klezmer)
le 1er à Dole (Commanderie, 03 63 36 7000)

• Jake Bugg (rock) le 1er à Belfort 
(Poudrière, 03 84 58 11 77)

• Issachar + Zakarya (jazz)
le 7 à Besançon (Rodia 03 81 87 86 00)

• Lo’Jo + Youness O. (musique métissée) 
le 8 à Belfort (Poudrière, 03 84 58 11 77)

• Duo Audinet/Marty + Mavi Yol 4tet 
(jazz) le 8 à St-Claude (Café de la maison

du peuple, 03 84 45 42 26)

• Carmen Maria Vega (chanson)
le 14 à Besançon (Rodia 03 81 87 86 00)

• Orchestre national de jazz
(hommage à Piazzolla) le 21 à Belfort

(Granit, 03 84 58 67 67)

• Aside From a Day + Black Days 
Architecture + Imperium (metal)

le 22 à Belfort (Poudrière, 03 84 58 11 77)

• Suburbass + Zing + Boo Live +
Mem Pamal (electro) le 22 à Héricourt 
(Catering café music, 03 84 56 85 43)

Artothèque ASCAP - Groupe 63, rue centrale à Montbéliard. 
Ouvert le mardi, jeudi et vendredi de 14 h à 17 h 30 et le mercredi 
de 10 h à 13 h et de 14 h à 17 h 30. Renseignements : 03 81 95 52 75  
www.ascap25.com

Abonnement annuel de 55 euros et cotisation de 20 euros à 
l’ASCAP pour un prêt de 2 oeuvres tous les 2 mois. 

A ccrocher un ta-
bleau de Picasso, 
Dali ou Mirò 
dans son salon 
sans débourser 

des milliers d’euros ? C’est 
possible grâce à l’artothèque. 
Celle-ci prête à ses membres 
deux oeuvres tous les deux 
mois pour un coût de 75 
euros seulement. «Elle a été 
créée en 1991 par Peugeot 
pour que l’art ne devienne 
plus quelque chose de pri-
vilégié et d’élitiste» indique 
la responsable, Nadège Car-
dot. Depuis 2004, le lieu est 
ouvert à tous : «il n’est plus 
destiné aux seuls salariés de 
l’usine automobile». «Tout 
le monde y est le bienvenu, 
poursuit-elle. On retrouve 
pourtant souvent les mêmes 
catégories socioprofession-
nelles (cadres, documenta-
listes, enseignants). Elle ne 
touche pas encore tous les 
publics et c’est dommage. Il 
y a encore des idées reçues. 
Les ouvriers se disent : «ce 

n’est pas pour moi un ta-
bleau». L’art contemporain 
doit s’ouvrir à tout le monde 
et on est là pour le mon-
trer». Les œuvres proposées 
aux prêts sont principale-
ment des tableaux, des ori-
ginaux ou des lithographies 
et sérigraphies, d’artistes de 
renommée internationale 
(Picasso, Dali, Mirò...) ou 
locale (Messagier, Dou-
treleau, Brissoni...). L’ar-
tothèque a également à 
cœur de sensibiliser les 
plus jeunes. Elle orga-
nise pour cela différents 
ateliers (art-enfants et 
multimédia pour les 6-18 
ans) et propose aussi des 
conférences qui sont 
gratuites pour les étu-
diants et les porteurs 
de la carte Avantages 
jeunes. «Dans ces 
rendez-vous, le pu-
blic est vraiment en 
contact direct avec 
les œuvres, fait re-
marquer Nadège Car-

dot. Nous ne sommes pas du 
tout dans la sacralisation 
comme dans les musées, où 
l’on ne peut pas les toucher. 
A l’artothèque, les particu-
liers chinent 
pour trouver 
un tableau». 

Simon Daval

A VENIR : Conférence «Gérard Titus-Carmel» le lundi 3 décembre, conférence «Jouir de la foule est un art», image de la multitude, le lundi 7 janvier.

« A RIOT CALLED NINA »

«BUDDENBROOKS»
Alors là, gageure : «les 

Buddenbrooks» est un roman 
épais, foisonnant, littéraire, 
traversant un siècle à travers 
une fresque écrite par Thomas 
Mann. Le ramener à une pièce 
de théâtre de 2 h 30 ? Pari 
tenté par John Von Düffel et 
le Puppentheater halle. A voir 
les 11, 12 et 13 décembre Brè

ve
s

Nadège Cardot : 

«Outre le prêt 

d’oeuvres d’art, 

nous organisons 

régulièrement de 

conférences».

JUSQU’AU 30 DÉCEMBRE
ART CONTEMPORAIN

Le 19 (Montbéliard) rassemble 
14 artistes pour une expo d’art 

contemporain «au-delà du 
tableau». Visites les 16 et 19 

décembre. Infos, 03 81 94 43 58

15 DÉCEMBRE
CONCERT (1)

Soirée «soutien aux pratiques 
musicales en amateur et 

accompagnement des musiciens» 
au Moloco : quatre formations 

locales bénéfi ciaires du dispositif 
exposent leur savoir-faire, qu’il 

soit blues-psyché (Here Lies Wolf 
Queen), hip-hop (TouTerrain), 

pop (Dead on the Dashboard) ou 
electro (Hibou). Rendez-vous

à 20 h 30, infos, 03 81 30 78 30.

CONCERT (2)
Joe Bel, autodidacte, seule 

avec sa guitare, propose des 
compositions pop d’excellente 
facture. Le 15 décembre, elle 

vient en Haute-Saône (à Traves) 
pour un concert en appartement. 

Places limitées donc, à réserver
au 03 84 75 80 29.

18 DÉCEMBRE
PERFORMANCE

Danse, textes et photographie 
mêlés dans une suite de 

séquences dans lesquelles quatre 
artistes se répondent à travers 
leur pratique : la chorégraphie 

(Lulla Chourlin), l’écriture (Bernard 
Friot), la photographie (Yves 

Petit), le graphisme (Stéphane 
Angelier). Le 18 à 20 h à l’IUFM 
de Franche-Comté, fort Griffon.

C GRATUIT !!

Un très large panel

exceptionnel pour une ville 
de cette taille. Et j’ai déjà 
pu me rendre compte qu’il 
y a une histoire, un héritage 
culturel et un public cultivé». 

S.P.

Avec la carte Avantages jeunes : une place offerte pour une 
entrée cinéma, une place spectacle vivant offerte pour une achetée.

Anne Tanguy.

Besançon : une scène 
nationale pour tous
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Avec la carte Avantages Jeunes

Belfort / Pathé / 4€90

Montbéliard - Colisée / 4€

«Les Bêtes du sud sauvage»

L e sud sauvage, c’est le bayou,
Louisiane. Hushpuppy y vit avec
son père en mauvaise santé. Quand

la nature s’emballe, quand les eaux mon-
tent, elle décide de partir en quête de sa
mère. Ce premier film de Benh Zeitlin
a déjà conquis du monde : les festivals
de Cannes (Caméra d’or, prix Un certain
regard, Regard jeune), de Sundance (Grand
prix), de Deauville (Grand prix, prix de
la Révélation, prix de la critique) mais
aussi Barack Obama en personne.

Drame américain (1 h 32) de Benh
Zeitlin avec Ouvenzhané Wallis, Dwight
Henry, Jonshel Alexander… A partir
du 12 décembre en VO au cinéma Victor
Hugo.

«Comme un lion»

L e deuxième long métrage de Samuel
Collardey est attendu après la récep-
tion critique de «l’Apprenti». S’il

aborde le milieu des centres de forma-
tion du foot (tournage à Sochaux-
Montbéliard), le réalisateur n’en reste
pas moins fidèle à ses thèmes : l’appren-
tissage (professionnel et social), la trans-
mission, la recherche du père.

Drame français (1 h 42) de Samuel
Collardey avec Mytri Attal, Marc
Barbé, Jean-François Stévenin… A
partir du 26 décembre au cinéma Victor
Hugo.

«Comme un lion»

L e Colisée projette un film tourné à
quelques kilomètres de la salle.
Deuxième long métrage du Franc-

Comtois Samuel Collardey, «Comme un
lion» suit la route d’un jeune africain doué
pour le foot, venu en France pour deve-
nir professionnel. Pas facile quand on est
coupé de sa famille, de ses racines.

Drame français (1 h 42) de Samuel
Collardey avec Mytri Attal, Marc
Barbé, Jean-François Stévenin… A
partir du 26 décembre au Colisée.

«Ernest et Célestine»

D ans le monde conventionnel des
ours, il est mal vu de se lier d’ami-
tié avec une souris. Et pourtant,

Ernest, gros ours marginal, clown et musi-
cien, va accueillir chez lui la petite Célestine,
une orpheline qui a fui le monde souter-
rain des rongeurs. Ces deux solitaires vont
se soutenir et se réconforter, et bousculer
ainsi l’ordre établi. A voir à partir de 3 ans.

Film d’animation français (1 h 19) de
Benjamin Renner, Vincent Patar et
Stéphane Aubier. A partir du 12 décem-
bre au Pathé Belfort.

« Le Hobbit : un voyage
inattendu »

A près la première trilogie, la
deuxième trilogie, Peter Jackson
toujours aux commandes. Bilbo

intègre une compagnie de 13 nains et
se retrouve avec eux au Pays sauvage,
qui porte bien son nom : gobelins, orques,
wargs, araignées, changeurs de peau et
sorciers sont de la partie.

Film fantastique américain (1 h 58) de
Peter Jackson avec Martin Freeman,
Richard Armitage, Ian McKellen…A
partir du 19 décembre en 2D au Colisée.

Besançon - Victor Hugo / 4€ / www.cinemavictorhugo.fr

Horaires sur www.jeunes-fc.com

Réductions valables tant

que les films sont à l’affiche.

Cette année, au Pathé à Belfort, tous les films «art et essai» sont à 4,90 euros. Sélection du mois :





24Sortir

H istoire et géographie au pro-
gramme du Pavillon des 
sciences. A son habitude 

ludique, pédagogique et originale, 
le centre de culture scientifi que de 
Montbéliard propose deux expositions 
jusqu’en mars : «Gaulois» et «voyage 
au pays des tourbières». La première, 
autour d’un chantier de fouilles, 
revient sur trente années de décou-
vertes archéologiques sur le territoire 
national. Celles-ci mettent à jour la 
complexité des sociétés gauloises et 
dévoilent comment les indices recueil-
lis minutieusement sur le terrain par 
les archéologues permettent de nous 
offrir une autre vision des gaulois.
La deuxième porte la lumière sur des 
milieux extrêmement fragiles et d’une 
grande richesse biologique. Les tour-
bières ont longtemps été considérées 
comme des lieux emprunts de légendes 
et souffrent parfois d’une image de 
sites dangereux où l’eau peut jouer des 
tours. L’expo fait le point sur la réalité 
de ces écosystèmes très présents dans 
notre région, alternant explications 
sérieuses et humoristiques.

Renseignements, Pavillon des Sciences, 
3 rue Charles Lalance,
25200 Montbéliard, 03 81 97 18 21 
(www.pavillon-sciences.com).

Des sorties pour Noël ? Lumières 
et marchés sont organisés un 
peu partout. Parmi les idées, 

à retenir en premier lieu la 26e édi-

«Gaulois» et 
«Tourbières»

Marchés
de noël

– Jusqu’au 3 mars, 
Montbéliard –

tion des Lumières de Noël 
de Montbéliard, du 24 
novembre au 24 décembre : 
illuminations, défi lé, Tante 
Airie et 150 artisans, la 
Wallonie comme invitée 
d’honneur (www.lumieres-
de-noel.fr). Autre marché à 
voir, celui de Besançon : illu-
minations, marchés place 
de la Révolution et métiers 
d’Art place Pasteur (du 30 
novembre au 24 décembre), 
Noël solidaire square Castan 
du 5 au 16 décembre (www.
besancon-tourisme.com). 
A mentionner également, 
le Réveillon de Belfort (31 
décembre, www.belfort-
tourisme.com), la féerie de 
Noël au pays des sapins en 
décembre et janvier aux 
Rousses (www.lesrousses.
com), Noël au pays du Jouet 
à Moirans-en-Montagne 
(www.jurasud.net). Enfi n, 
pour sortir de la Région, la 
carte Avantages jeunes 
organise une sortie à la 
fête des Lumières de Lyon 
le 8 décembre (infos, 03 
81 21 16 10, www.jeunes-fc.
com).
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